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Compte rendu de la réunion du groupe d’Helsinki 
Femmes et Sciences 

12ème réunion du groupe des fonctionnaires nationaux Femmes et Sciences auprès de la DG 
Recherche (Luxembourg, 21-22 juin 2005) 
 
Le groupe d’Helsinki s’est réuni le 21 à Luxembourg à l’invitation de la présidence de l’Union 
Européenne. Cette réunion a été suivie le 22 par le séminaire MAREX « Mainsteaming, 
research, excellence : normative debate in gender research in the context of excellence », auquel 
les délégués étaient invités. 
 
21 juin : Groupe D’Helsinki 
Johannes Klumpers, qui dirige par intérim l'Unité Femmes et Sciences, accueille des nouveaux 
délégués (Portugal, Royaume-Uni). Le compte rendu de la réunion de novembre 2004 est approuvé. 
 
La France a exprimé son désaccord sur le fait que les interventions et les débats ne se fassent qu’en 
anglais pour cette rencontre. La représentante a demandé que cette remarque figure dans le rapport 
officiel qui sera fait de cette réunion. 
 
Johannes Klumpers annonce la nomination de Jean-Michel Bear, un français, ancien vice-président 
d’ARTE, comme directeur du programme Science et Société. Il remplace Rainer Gerold.  
Il annonce également la publication prochaine du poste de Chef d’Unité pour Femmes et Sciences. 
Le poste de chef d’unité pour Ethique et Sciences sera attribué dans les jours prochains à un 
candidat des pays de l’Est. Cette décision attendue permet de penser que le poste de l’unité Femmes 
et Sciences peut revenir à un candidat ou une candidate, interne à la Commission, connaissant bien 
les règles du jeu.  
Josiane Entringer, représentante du Ministère de la Culture, de l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche, ainsi que Le Recteur de l’université accueillent les participants au nom du Luxembourg.  
 
Ouverture de la session de travail :  
 
Johannes Klumpers souligne le poids du groupe d’Helsinki sur les avis du CREST dans la 
participation à l’élaboration du 7eme PCRD. Le rôle joué par les représentants nationaux a permis 
un soutien apprécié par la Commission pour les conclusions du Conseil. 
Rappel du calendrier pour le 7ème PCRD : la proposition de la Commission a été adoptée le 6 avril. 
En septembre 2005, sera adoptée la proposition concernant les programmes scientifiques dont fait 
partie le programme Science et Société, qui contient les mesures pour les actions Femmes et 
Sciences. 
Israël demande qu’un point réel soit fait sur la participation et la place des femmes dans la 
Commission. 
L’Italie demande de se doter d’outils afin d’implémenter réellement le « gender mainstreaming » 
dans les programmes. 
 
Le groupe d’Helsinki à l’unanimité, décide de faire parvenir une lettre au Commissaire Potocnik 
et à A. Mistos, à propos de la suppression du « gender action plan » de l’évaluation des projets 
européens. 
 
Statistiques 
Une réunion a eu lieu le 18 avril. L’avancement des travaux  et le bon taux de réponse de la part des 
états membres permettent maintenant de calculer les indicateurs . 
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Les 26 et 30 juin,  l’UNESCO organise une rencontre à ce sujet et annonce un programme de suivi 
concernant la carrière des doctorants. 
 
Six études ont été lancées pour suivre les progrès réalisés dans les programmes du 6ème programme 
cadre. Les premiers résultats sont disponibles depuis mars 2005. Une synthèse provisoire sera 
publiée en 2006. Les résultats finaux seront disponibles en 2007. 
 
 
Appel à projets « Science et Société » 
Un appel a été ouvert le 15 juin qui sera clos le 25 octobre 2005 
 
 
La Plate forme européenne des femmes scientifiques  
Cette plate forme dont les objectifs sont de promouvoir les femmes scientifiques par l'intermédiaire 
d'un réseau d'associations, et de stimuler le débat, a commencé ses travaux en février 2005. Un 
appel pour pourvoir le poste de secrétaire général est en cours. La prochaine réunion de travail aura 
lieu en septembre. Un bureau a été ouvert à Bruxelles, rue du Trône : http://www.epts.org  . 
 
Women and technology 
Le nouveau groupe de suivi et de conseil (WIRE) a commencé son travail en janvier 2005. Un 
rapport est en préparation. Un rapport intermédiaire sera publié en automne 2005 et le rapport final 
paraîtra en 2006. 
 
Résultats de la Conférence Enwise qui a eu lieu à Tallinn 
(CF. Le rapport déjà envoyé). 
 
 
Création d’un groupe d’experts 
Johannes Klumpers annonce son intention de créer un groupe d’experts pour suivre la situation des 
femmes dans les instances de décision et les actions entreprises dans les états. Il fera parvenir à 
chaque état membre un projet de mandat et demande en retour qu’on lui propose le nom de 
candidats. 
 
Contributions nationales et communications diverses: 
 
L’Espagne et le Portugal annoncent la création d’une unité Femmes et Sciences.  
 
France : Proposition de créer un réseau de « points de contact nationaux » pour les questions 
Femmes et Sciences. Le contenu de la suggestion avait été envoyé à chaque délégué. La 
représentante française propose de collecter les remarques et de discuter de la faisabilité de ce projet 
avec la Commission. 
 
Royaume-Uni : Présentation du centre de ressources pour les Sciences et les Technologies (SET). 
 
Présentation de la charte du Chercheur publiée par la Commission (par Georges Bingen – Chef 
de l’Unité Stategy & policy). 
 
Annonce de l’Atelier OCDE/ France sur les carrières des femmes dans la recherche les 16 et 17 
novembre 2005 à Paris, par Yukito Fukasaku. La Finlande et le Danemark sont également 
partenaires . Le Groupe d’Helsinki souhaite que ce travail se présente comme un complément à ce 
qui se fait déjà au niveau européen. 
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Présentation de projets européens encore en négociation : 
 

– “Women in construction scientific research”, Begoña Sanchez, Fundación 
Labein, Spain 

– “Empowering Women Engineers Careers in Industrial and Academic 
Research”, Dr Yvonne Pourrat, Conférence des Directeurs d’Ecoles et 
Formation d’Ingénieurs, France (to be confirmed) 

– “Women scientists in gender-specific technological R&D: how do women 
scientists in technological R&D respond to the needs of women end-users”, 
Dr Bo Goransson, Lund University, Sweden 

– “Understanding Puzzles in the Gendered European Map: Brain Drain in 
Physics through the Cultural Looking Glass”, Dr Catherine Hasse, DPU, 
Denmark 

–  “Knowledge, Institutions and Gender: an East-West comparative study”, 
Marcela Linkova, National Contact Centre – Women and Science, Czech 
Republic 

– “Promoting the integration of the gender dimension in basic research in 
ERA/FP7”, Dr Ineke Klinge, University of Maastricht, The Netherlands  

– “Network on ethnicity and women scientists”, Nouria Ouali, ULB – Institut 
de Sociologie, Belgium 

– “Baltic States Network: Women in Sciences and High Technology”, 
Professor Dalia Satkovskiene, Vilnius University, Lithuania  

 
 

Date de la prochaine réunion du groupe d'Helsinki : La semaine du 16 janvier 2006 à 
Bruxelles 

 
 
 

Michèle Baron 

FONDS SOCIAL EUROPEEN
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Luxembourg - 22 juin  2005 - Séminaire MAREX « Mainsteaming, research, 
excellence : normative debate in gender research in the context of excellence » 
 
L’université de Luxembourg, créée en 2003, et représentée, entre autres, par le DR Christel Baltes-
Löhr , déléguée aux questions féminines et du genre, a voulu mettre en lumière l’importance de la 
dimension de la question femmes/hommes dans la recherche à l’université. La notion d’excellence, 
mise en perspective avec la question femmes/hommes, a également fait l’objet d’un atelier.  
Débat normatif :  
Comment concilier toutes les théories qui s’affrontent et les faire converger sans se faire prendre 
dans un cercle vicieux. Le concept « d’aveuglement » qui sous tend que les stéréotypes mâles et 
femelles sont des bases naturelles, considérés comme normaux, a été remis en cause par les combats 
pour l’émancipation et l’égalité des droits. La posture du  manque d’estime des femmes pour elles 
mêmes fait place au concept de différence, impliquant une nature spécifique des femmes, qui peut 
se penser supérieure. L’autre idée qu’il y aurait des différences peut conduire à une impasse et 
produire de nouveaux aveuglements qui excluraient ceux et celles qui n’entrent pas dans des normes 
reconnues. Comment éviter les dangers et créer une rupture qui prend en compte et respecte les 
différences ? Comment créer une recherche sans différenciations et faire un pont entre les différents 
types de recherches sur le genre ? En tout état de cause, l’interdisciplinarité doit être respectée, 
même si la recherche porte sur un domaine particulier. Il faut considérer que la prise en compte de 
l’aspect femmes/hommes dans les recherches, quand cela est pertinent, est un critère de qualité et 
d’excellence pour la recherche.  
 
Le Luxembourg annonce la création future d’un centre européen de « Gender studies » 
 


